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DESCRIPTION GÉNÉRALE

Ce cours entend approfondir l’étude de certains des problèmes philosophiques les plus 

pertinents qui ont été l’objet de réflexions nourries et de discussions soutenues durant la 

période médiévale. Il se veut ainsi un prolongement logique au cours Introduction à la 

philosophie médiévale (PHI1860), dont la complétion est certes un atout mais ne 

constitue pas pour autant un prérequis formel au présent cours. Les problèmes choisis 

seront étudiés à partir des textes produits par les meilleurs esprits du Moyen Âge, 

lesquels seront mis à la disposition des étudiant.e.s en traductions françaises ou anglaises. 

L’approche théorique suivant laquelle le présent cours sera conduit est à la fois historique 

et analytique : chaque problème sera reconstitué en fonction des schèmes conceptuels que 

les penseurs médiévaux ont employés pour le forger, et non en fonction de nos schémas 

de pensée actuels; par ailleurs, les thèses, arguments et concepts que les penseurs 

médiévaux ont développés pour affronter théoriquement les problèmes que nous 

étudierons seront l’objet d’analyses proprement philosophiques qui viseront à mettre au 

jour la logique qui les gouverne et les présupposés qui les sous-tendent. Les sources 

premières seront puisées parmi les œuvres des trois génies de la philosophie médiévale 

que sont Guillaume d’Ockham, Jean Duns Scot et Thomas d’Aquin, avec de possibles 

ajouts de textes provenant d’autres philosophes médiévaux (parmi lesquels : Averroès, 

Avicenne, Boèce de Dacie, Durand de Saint-Pourçain, Eckhart de Hochheim et Siger de 

Brabant). 

PROBLÈMES ÉTUDIÉS

On consacrera 1 ou 2 séance(s) de cours à chaque problème. 

1. Savoir et foi : la théologie est-elle une science?

2. Hérésies philosophiques et orthodoxie religieuse : la condamnation parisienne de 1277.

3. Prouver l’existence de Dieu : preuves physiques et preuves métaphysiques.

4. Le statut ontologique des universaux : réalisme et nominalisme.

5. Le sujet de la pensée : le mode d’être des intellects possible et agent.

6. De la sensation à l’intellection : intuition, phantasme, abstraction et concept.

7. Le mal : pure négativité sans cause ou positivité agissante?

SYLLABUS 
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